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. Rapport du Comité d' Orga- 
nisation 


Nous avons déjà rendu compte de 
la sédnce d'ouverture, mardi matin. 
Dans l'après-midi du meme jour a eu 
lieu le rapport du comité d'organisa- 
tion. L'Exécutif de l'Association 
l'avait confié À M. L.-P. Gagnon, un 
des membres de ce comité, qui a fait 
un rapport nom seulement très remar- 
Quable par la forme littéraire, mais 
encore éminemment pratique et four- 
millant d'idées. Nous croyons résu- 
mer tout le rapport en disant qu'il 
av but genekal de montrer 
co t il est nécessaire d'intéresser 
à l'Association toute la population et 
comment le comité pourrait, en se 
servant de nouveaux moyens, attein- 
dre ce but ultime. C'est l'idée mai- 
tresse qui se dégage de ce rapport, 
mais M. Gagnon a également montré 
d'une manière admirablement précise 
les activités de son comité. Il a parlé 
du voyage de la Sirvivance françai- 
se, organisé sous nos auspices, et en 
a montré le succès et les bons effets. 

Pourtant M. Gagnon n'ose trop en- 
courager la répétition de pareilles en- 
treprises qui sortent passablement du 
cadre que nous nous sommes (tracé. 
I: montre ensuite quels sacrifices 
nous sommes appelés à faire pour sur- 
vivre et fait voir comment le sacrifice 
d'argent semble venir en tête. II dit 
quelques mots du systeme actuel de 
perception, recommande la collecte à 
domicile, faite per le cercle local, et 
ia contribution personnelle et indivi- 
duelle telle que nous la pratiquons 
actuellement. 

Fonctionnement de nos divers 
rouages 

Nous avons 66 g'oupements fran- 
çais de plus de 20 familles Sur ce 
nombre en 1926, l'année qui a suivi 
le congrès, nous avions 46 cercles lo- 
caux actifs ayant un comité dûment 
choisi, tandis que nous n'en avions que 
35 l'année suivante. L'assemblée an- 
nuelle du cercle, préparatoire à l'élec- 
tion des commissaires d'école, a été 
tenue en 1926 dans 43 paroisses et en 
1927 dans 27. En 1927, 38 paroisses 
out envoyé des délégués à la conven- 
tion des commissaires de langue fran- 
Gaises êt 30 en 1928. En 1927 égale- 
ment, 44 cercles ont fait parvenir au 
secrétaire la liste de leurs concur- 
rents au concours français, tandis que 
cette année 35 seulement s'acquit- 
talent de cette tâche En 1926, la 
perception s'est faite dans 36 parois- 
ses, tandis qu'elle se faisait en 1927 
dans 55 Nous avons reçu en 1926 
22 rapports paroissieux de l'élection 
des commissaires d'école; 7 seulement 


vre du Visiteur. Au cours de l’annéè 


1926-27, il a visité 61 écoles réparties | À 


nières années, malgré un zèle infati- 
gable, fl n'a pu visiter que 117 écoles 
sur un nombre total de 175, tandis 


prises pour assurer la solvabilité des 
emprunteurs ou de leurs cautions et 
comment l'on s'y prend pour effectuer 
avec un succès presque général les 
remboursements de ces prêts, 


Organisation des femmes 

M. Gagnon, en parfait gentilhomme, 
prouve le grand parti que l'on paur- 
rait tirer dans nos luttes et nos acti- 
vités des organisations de femmes. II 
montre comment tout attire la femme 
vers les initiatives du dehors. Pour- 
quoi n'intéresse-ions-nous pas la fem- 
me à la solution de nos problèmes na- 
tionaux en utilisant ses facultés dans 
nos intérêts propres, alors que tant 
d'autres parviennent à les utiliser 
dans les leurs. 

Le rapporteur montre comment gé- 
néralement nous laissons nos femmes 
dans l'ignorance de nos questions et 
quelles en sont les conséquences. II 
propose d' organiser en comités auxi- 
liaires de nos cercles locaux les fem- 
mes de nos paroisses, avec les institu- 
trices, et de leur donner certaines be- 
sognes à faire qui les intéressent au 
mouvement, les renseignent sur l’oeu- 
vre que nous accomplissons. Le rap- 
porteur montre comment on pourrait 
les utiliser, par exemple, lors de la 
perception, de l'organisation des con- 
grès régionaux, etc. 

Octrois aux écoles libres 

M. Gagnon parle des écoles libres, 
c'est-à-dire des écoles qui ne sont pas 
subventionnées par l'Etat, mais n'ont 
pour vivre que les offrandes des par- 
ticuliers. Il montre comment l'Asso- 
ciation a toujours quelque peu et en 
autant qu'elle pouvait le faire, aidé 
de ses deniers ces écoles si méritan- 
tes, en faisant comprendre toutefois 
que cette mesure ne pouvait toujours 
durer mais qu'elle n'était que tempo- 
raire. M. Gagnon veut une expression 
d'opinion et que le congrès donne une 
direction à l'Exécutif sur la maire 
d'agir à l'avenir et s'il doit continuer, 
avec la circonscription voulue, à sub- 
ventionner les écoles libres. 

Secrétariat 

M. Gagnon montre brièvement 
quelle est la besogne du secrétaire et 
comment il s'en acquitte. Le secré- 
taire à assisté à plus de cent assem- 
blées au cours des deux années écou- 
lées. II fait une correspondance très 
volumineuse et a préparé avec un soin 
remarquable ses rapports. Son dé- 
vouement est au-dessus de tout éloge. 

M. Gagnon suggère que désormais 
l'on présente au Congrès un rapport 
sur les activités du secrétariat. 

Conclusion 

En concluant, M. Gagnon fait res- 
sortir de nouveau l'idée d'enrégimen- 
ter toutes nos énergies. L'Associa- 
tion doit être la chose de tous, même 
du plus petit bambin du dernier vil 
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n 1927. 90 secrétaires locaux nous] lage. Ce n'est qu'à cette condition 
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& Academie 
que nous ferons oeuvre vraiment fe- 
conde. 


Rapport du Comité de Fonc- 
tionnement scolaire 
Après une discussion très animée, 
où les diverses suggestions de M 
Gagnon sont examinées et où divers 


congressistes se prononcent sur leur |). 


plus ou moins grande opportunité, 
l'assemblée entend le rapport du Co- 
mité de Fonctionnement scolaire, fait 
par M. l'abbé Antoine d Echambault. 

M. l'abbé dEschambault montre 
d'abord quelle est la fonction de ce 
comité si important, qui veille à l'ins- 
truction donnée à l’école. Le champ 
clos où il doit lutter, c’est l'école. I 
montre aussi comment cette surveil- 
lance ne peut être efficace sans qu'il 
y ait de saines manières d'enseigner 
et des professeurs vraiment forma- 
teurs. 

Programme d'études françaises 

Le comité, de concert avec l' Asso- 
ciation des Instituteurs de langue 
française, a fait adopter par toutes 
nos écoles le nouveau programme 
français qui est actuellement en vi- 
gueur. Le comité a pris l'habitude de 
consulter l'Exécutif de l'Association 
des Instituteurs dans les questions 
qui affectent directement le pro- 
gramme. 

Concours français 

Le Comité, répondant aux voeux 
du dernier congrès, a préconisé une 
nouvelle classification des élèves. Dé- 
sormais nous avons trois classes: A. 
Bet C. Les questions d'examens sont 
prises parmi les séries de questions 
qu'adressent à l'Exécutif, après de- 
mande faite, diverses maisons d'édu- 
cation de la province. Une fois ces 
questions reçues, un triage se fait et 
les questions sont préparées par le 
Comité de Fonctionnement scolaire. 
C'est lui aussi qui veille à la correc- 
tion des compositions. 

Le rapporteur demande que Ton 
suive avec rigueur les règlements éta- 
blis, surtout en ce qui touche la sur- 
veillance, et qu'un professeur ne puis- 
se jamais être chargé de la surveil- 
lance de ses propres élèves. 

Nermaliennes 

Le rapporteur montre comment l'on 
s'est préoccupé du perfectionnement 
moral des normaliennes Des cours 
de religion ont été donnés aux étu- 
diantes de Winnipeg toutes les semai- 
nes par le Rev. Père visiteur des éco- 
les. Les normaliennes jouissant d'un 
prêt de l'Association d'Education 
s'engagent à suivre ces cours Désor- 
mais d'ailleurs, l'Association n'accor- 
dera aucun prêt aux normaliennes qui 
n'auront pas subi avec succès les exa- 
mens de notre concours annuel de- 
puis le neuvième grade. 
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S'agissant surtout d'aviser | bonsabiltés nationales, il déclare que 
aux moyens à prendre 
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qui veut vivre et qui vivra Mes amis 
de là-bæs sont décudés à facre le n 
Sce de leur temps et de leur argent 
pour èn assurer le sauécès et Ds fe- 


nous avons à faire l'éducation de nos 
dent de grands espoirs sur leur pes- 


gens 

Tous les cercles locaux, dit M Be- 
noist, devraient s'organiser pour faire 
la perception eux-mêmes au jour dt 
— quelques-uns le font déjà — que le 
délégué de l'Exécutif arrive ou non | 
Ji ne faut pas négliger les petits mon- 
tants, c'est leur accumulation qui fait 
les grosses sommes Ayons eus de 
voir tout le monde à domicile et cher- 


* r 3 7 2 
222381 


Ï 
Ï 


f 


Netre-Dame de 
n ‘Lé céligrie « — 
75 veut com- 


i 
1 
f 


f sen tenir m 4 a ö 
Rr r lé Pébétue ai 
5 — — tien faits, si bien présentés, aux con-|1-R Vurmesse | 
1 Ä — précises Elle espère . ⅛˙ ̃˙ Jubinvile, Pêné dun grand discours tout 
{ . — — — Au an — dé „ président du 
* ls rr Feen à ne que 
1 ms tra FOusét, atteste, MT Détveeu remercie M le Juge! pénons Prétodésihe, FX Jou- | déviiiindht s 6 moment f'ént fait 
tue fous de plus que La cou que nous! Pretéergant d'avoir bien voubs vert. père, Joseph Larcthe, & Lèri- | custée ff vdlnaté du maréchal qui s'est 
+ servent ici est ln délme, ln cause „ DER LS TE -A_|eoujours opposé à ce qu'on élevat un 
1 — — free sous e S „ 3-A | sttitéét & én mémoire, surtout de — 
4 „ 1 2 Omer Lafon sé vivant Mhis où savait qué le Dr R UD 
es sucres que mous nous impasse | "Ou nr 1 sos @u eren est destiné à tenir RAYONS x 
. — —— . idees — n ene plate dans l'histoire et 8 
12 „ — Du QUE Le © — — — 1 — — ss __ Heures és consultations: 
5 422 d'argent à — — N mn. 0 b. % an 46 
* tout propos: ee ven 1 178 104, Edifice Mediesi Arte 
FE : x 
Dr J.-J. TRUDEL 
. . hôpitaux dé Paris et dé e ve 
Saisies 22 L dde és doute 
7 C A NC 8 . 
à dert 4 “ een: 702, Édifice Gréat West Per 
f 4 "7 —ů— menen—366, rue Main, Winnipeg 
Ë Somerset r.. s — 5 Téléphone 27 249 
ee — . 8 
+ 3 — M DR N.-A. LAURENDEAU 
3 m 4 'Bdté CHIRURGIE ET GYNECOLOGR 
Gn Déaë — ., 
5 Lovétte K ee Houréé dé buürésu: 4 1 S pm. 72 
o F. PL, ou dut réndez vont 
* Marcour. Sauveur 1.17 
i 
MeCrears — 
romande A <aft la lecture 
r — — — 
ui g pratiques L'orsieer trace) — 8 — cerfs = 
— —— ——— AC. Late LS See — 
4 — 22. ð—— ̃ ——Ä—ñ— — * f 
441 D. E œB7c et Fi Constant. Paul „% | Wosdrifge — M raté Armésé 
pr à: 1 „ bon juge Roy, A-J-H Du-|Moreat 
nn. TT — — — — 
1 — IF Le Stampede de Calgary 
84 . Divess 2 Æ Laberge. JP. Trembtay. | — 
S G Mer ——— qui est appelé — K Marne J-A | Calgary — Le fameux “Stampede” 
à dre le met de ln En de congrès Css . de Cnigary qui chaque „ 
décture Ser —— . Seite Geneviève —_ Benjemie Le-|éés milliers de vidiéurs dass cétte 
«ame roger 23 sur rem &t * Sahel : [ville et constitue r'us des éténéents 
ds forces ecclésiastiques , Saint Lupicin — AMbÉ 3 Pico EM | sportifs les plus So@Rés &é cette partie 
be morabres et pes tiques Sen oeuvre | Brunet e r 
. TTT 
2 Sur les ruines — Déige Sabourts, Mathias FU-|Engüon gouverné général, ER en 
Ce le Mgislation de 2000, qui a pous-| Ben Napoléon Déry, F Fillon Léo- | tête dé ln grands parade Mphiqué. ét, 
n l'école confessioanelle, et de 1926. marg Ssbourtn Piacide Sabourin T_!au cours des réjpuismsces dé là s- 2 
. — — JM Desresiers 22 ä créé n Ÿ “uen 
d'enseignement du frusçais ele vent}, SumtPunh __ Abbé M Comte |chef imen Sin Eéceléace était ac- 5 
. @ ln Ous-!l- Winnipeg . 2 2 ét r 
„ des pays chrétiens | reux. Brenelie Léveilé, — tous deux occupaist la suite du pris- ds at dé ld phéréscié étés 
C'est ‘he érvoër de charen d'entre sous! ation Frémmint J_H Lemie R P_'ce & Galles à l'hôtel Per n ‘is vus ee, 
„„ enen 
——— Mons sommes! AR Desrosiers Fa Calgary. pendant L “siampéde”, ü 
150 dans ce pass Méngue Lés tex-| Fért Garry — Aïfbert Cormier, . avait un groupé d'excarsiésistés 
tes n ne „ pes ton-| Minvile canadiens francais de l'E, faisant 
EE - The Marcoux I use toursée tinScsSientl ser « 
eh. mais nous avems té partie à un) Tabté J-A e Hé-' convoi @u Pacifique Cassdien, ésus es 
Darn „ gentilshénines dut Le vio-| bert. Emile Robert. | spires de T'Unévershé — 
| Mme Léon A 
5 Hun enfants. Etourdissements. Faiblesse extrême. 
Recours à aucun médecin. Vingt-trois ans. 
Pilules Rouges. Toujours la même efficacité. . 


Il n'y s savément fes démellieur 

_ + ’ remède pour les femmes, de tout 

“Durant les — de âge. ea tout temps, dans les Che dé: 
ve ménage, surtout lorsque > Anésée, 
m actenéais d'être mère, . Cher ee. 


Drost cv. droit ériminei 
* 5 5 634 
Lr 


rr 


5 Té 2 07 Wisaspes 
cœurs de ln journée. ? J'ai en bu — K 2 i 
‘ RD A RE ST” —— 3 
— à mn médecin. - J'ai ed eg mg € — 2 2 
0 _ tout simplement employé les Pile du soër (excepté les dimanches et G | 
Ses Rouges ausôt que je sentais n — jours de fêtes religieuses) à nos bu- 
5 = 5 —— ö mue St-Denis Que les qui se 
… Be forces m'handenser et c'et sms que ju, - — — ée ur 
: # venir, mumsécrivent tons les | | 
— 2 — r — — 4122 e S 
À ‘ ; médecins jagest ren r. sutira procès MERE f 
| 3 F 2 — — 95 
de ce = je 4 trouve toujours la mme «2 localité puur noes aifer à la soigner. Voilà dunc Lé juge Grenét, Scéusé d'évoif trop ; & LANDRY 
ciGabé". Mae Léon Auger, boe666, Grove- pour tuuiés mn Soyen écomumique et certais dese |fhéfiiment sécordé dés divorcés € AVOCATS A NOTAIRES 
7 rater. _ 9  |éaéoit Maiqué de péripicselté, coms 22 de buts es por 
tes, XA. a — rr nn 289 
| Prix partent on pur la podte. Ste ls Léète. this en oétobre prôthéln Ils déci- —i— — — 
„ z Srrunt de là punition qui lui sera n- + 
#7 a 8 f 2 _JOSEPH BERNIER 
52 Sons, „ _ Angle Poriige ét Gare: 


4 


* 


Mn — ö ö 

“Le meilleur que hous ayons eu!” C'est ie mot qui sé 
presque invariablement au lendemain de chaque congrès. 
eee 


Et d'ailleurs, ceci n'est-il parfaitement dans l'ordre? 
Il n'y a pas dé 1 soi 
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vérité, même au risque de passer We anni 


d'efforts, être sirpassé par le suivant, lequel bénéficie des el 


expériences el de travail des précédents, Le 
de l'oeuvre exige qu'il en soit ainsi. 


ce numéro de la Liberté et celui de la semaine dernière | P 


ont consacré un grand nombre de colonnes au congrès; mais 
I est matériellement impossible de tout dire, et l’on éomprendra 
que sur plusieurs points, nous soyons tenus à la discrétion. Les 
délégués, qui ont suivi les séances avec une assiduité exem- 
plaire, ont le devoir de communiquer à leurs co-paroissiens, 
pendant qu'elles son encore fraîches dans leur esprit, les 
impressions et les convietions qu'ils en rapportent. Pour nous, 
nous voudrio 5 ici dégager brièvement les grandes lignes de 
l'événement, quitte à revenir ensuite plus à Joisir sur quelques 
sujets d'importance capitale. 

Suivant une coutume établie dès le debut. le gros du travail, 
dans nos congres, se concentre sur les rapports des diverses 
sections permanentes qui constituent le rouage de l'Associalion: 
organisation, fonctionnement scolaire, perception, visite des 
écoles, finances, etc. Or l'on peut constater de congrès en con- 
grès que ces rapports sont confiés à de véritables spécialistes 
qui soumeltent une étude fouillée des problèmes à résoudre et 
Aboutissent à des conclusions claires, logiques, inattaquables. 
C'est dire que plusieurs des membres de l'exécutif sont attelé 
de longue date à l'oeuvre de l'Association et la connaissent dans 
ses moindres détails. 

Mais si les chefs ont de la compétence et du savoir-faire, 
que dire dé l'entraînement et de l'endurance des troupes! Les 
discussions et les échanges de vues entre les délégués dénotent 
une bonne volonté, une intelligence et un dévouement admi- 
rables. 

. * * * 

Ceux qui ne voulaient voir au début, dans l'Association, 
qu'un feu de paille qui ne survivrait pas à l'oubli de l'injure 
subie, ont été de mauvais prophètes. Notre organisation a pris 
racine et a vécu parce qu'on ne s'est pas contenté de vaines 
protestations tapageuses. On s'est mis à l'ouvrage et alors seule- 
ment l’on a constaté toute l'étendue des besoins. 
nous sollicitait — et que nous avions trop longtemps négligée 
— se révélait comine une qéuvre eee ee, permanente 
requérant une mobilisation générale des ressources spirituelles, 
intellectuelles et matérielles de notre groupe. Après douze ans. 
pour nous servir de paroles autorisées entendues à la dernière 
séance du congrès, / Association ne tälonne plus, elle sait ce 
qu'elle veut et elle sait comment le vouloir”, 

Mais si elle sait ce qu'elle veut, il lui reste beaucoup à 
réaliser encore. Dans l'enrölement de nos forces nous avons 
— oubli“impardonnable négligé les femmes et les enfants. 
C'est une lacune à combler sans retard. 
çais — institution excellente qui forme la base de nos opéra- 
tions doit être non seulement maintenu, mais suivi de près, 
de manière à lui faire rendre le maximum de résultats; c'est 
une tâche qui relève surtout des cercles paroissiaux. On nous 
a démontré en outre que, de toute nécessité, nos efforts doivent 
tendre vers la création d'une école normale. Pour cela, il faut 
développer nas congrès pédagogiques régionaux qui vont deve- 

ir de véritables conventions régionales. Si notre population, 
isséminée sur un vaste territoire, ne peut facilement participer 
à la vie de l'Association, faute de la connaitre, l'Assoçiation se 
doit à elle-même d'aller au devant de nos compatriotes pou: 
leur parler de son oeuvre et solliciter leur concours. 

“Voilà bien des projets, et dont la réalisation exige des 
ressources. Le Congres en est venu à la conclusion, en effet, 
que l'Association a besoin de plus d'argent pour consolider et 
développer son organisme. Cette question de gros sous es! 
aujourd'hui d'une importance vitale. Qu'il suffise de rappeler 
que l'honorable juge Prendergast, avec toute son autorité de 
premier président, a voulu souligner ce besoin pressant de 
l'heure et que S. G. Mgr Béliveau a tenu à le féliciter et à le 
remercier d’avoir attiré l'attention sur ce détail essentiel. 

* * ** 


Le concours de fran- 


Une dernière réflexion qui nous est suggérée par la belle 
soirée de clôture au Collège de Saint-Boniface. En assistant à 
cette fête de la reconnaissance envers d'illustres ainés, l'his- 
toire de l'Associalion d'Education dés Canadiens français du 
Manitoba nous apparaissait beaucoup plus longue et plus glo- 
rieuse qu'elle n’est en réalite. C'est que notre esprit l'associail 
tout naturellement à la personne et à la carriere de ses deux 
respectés premiers présidents. Ce fut un grand privilège et 
une précieuse garantie pour nous de pouvoir compter sur dés 
hommes d'une telle science et d'un tel caractère à une heure 
aussi décisive. _ * 

Le Congrès a recommande que tous les anciens présidents 
de l'Association soient nommés membres honoraires de l'exé 
eutif. Sait-on qu'en réalité ils n'ont pour ainsi dire jamais 
cessé d'en être des membres: actifs? Ils sont consultés chaque 
fois qu'une difficulté surgit et aucune décision grave n'est pri 
sans demander leur avis: Ce point méritait d'être connu. 
N'est-ce pas un nouveau mhtif de confiance et de sécurité ? 
| Donatien FREMONT. 


| nadien sur les marchandises impéria- 
M Robb * rend. an Eriande, les en échange d'un traitement réci- 


b mi. | Menne pour les marchandises cana- 
nistre des finances, passera ses va- | mai TT 

éunces en Irtande M. Robb proûters | 7 pre 

de son séjour ‘ans l'Etat libre pour! WEYBURN, Sask. — Une tempête 
étudier les nouvelles propositions tari- terrible a fsit des ravages constdéra- 
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- faires et il discutera avec William-T.|bles sur un rayon d'une centaine de 


Cosgrave, président du Conseil exé-| milles dans le sud de la Saskatche- 
cutif, lu question V'étendre à l'Irlande | wan. En plusieurs endroits la récolte 
Jes prévisions du tarif préférentiel ca- est entièrement détruite. 
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L'oeuvre qui 


evant up auditoire qui 
12 2 foi ni de no- 
tre langue, a prononcé, très up- 
portunément, les courageuses 
paroles suivantes: 

“La note générale des dis- 
cours de celle après-midi res- 
semble à une prière à la I ro- 
vidence: expression de recon- 
naissance pour les bienfaits re- 
çus, demande de protection 
pour l'avenir de la patrie cana- 
dienne. Moi aussi, j'ai une priè- 
re publique à faire: je de man- 
de à Dieu qu'il dirige les évé- 
nements de telle sorte que ceux 
de ma religion et ma langue re 
soient pas obligés de payer plus 
longtentps double taxe avant de 
pouvoir enseigner à leurs en- 
fants et leur dogme rtteur idio- 
me.“ = 

Les quelques catholiques de 
l'auditoire ont écouté ces paro- 
les de M. Joseph Bernier avec 
une profonde satisfaction: et il 
n'est que juste que nous les rap- 
portions ici. Car revendiquer 
ses droits en plein Walker, 
c'est plus difficile que de le fai- 
re dans une assemblée qui se 
recrute exclusivement parmi 
les nôtres. 

—v— — 


Rapports, études et dis- 
cussions 


{Suite de la 1re page) 


En plus de la visite des écoles, il 
donne aux Normaliennes, chaque se- 
malñe, un cours de catéchisme spécia- 
lement adapté pour leur enseigner à 
faire le catéchisme, à le rendre inté- 
ressant. Le visiteur fait connaître 
quelques-unes des questions qu'il a 
posées aux Normaliennes. Toutes ces 
questions tendent à former l'institu- 
trice, à lui inspirer la hauteur de sa 
mission. 

II a été tenu cette année six con- 
grès régionaux de ‘pédagogie et sept 
en 1927. Le visiteur y. assiste avec 
un représentant laic de l'exécutif. 
MM. Henri Lacerte et Camille Four- 
nier, qui ont été les orateurs de ces 
circonstances, ont soulevé l'enthou- 
siasme de nos compatriotes. Mgr Bé- 
liveau se fait aussi un devoir d'assis- 
ter à ces congrès et d'y prendre la 
parole. Ce sont de vrais congrès d'en- 
seignement pratique auquel prennent 
part les enfants. Ils finissent géné- 
ralement par une grande séance pu- 
blique et un barquet. 

Le visiteur est d'avis que pour as- 
surer le plein succès de ces congrès 
régionaux. l'un des membres de l'exé- 
cutif devrait y être délégué aux frais 

W l'Association, pour y parler de 
l'oeuvre de cette dernière et se met- 
tre en rapport avec les commissaires 
d'écoles et les officiers des cercles pa- 
roissiaux. 

Au cours de la discussion qui suit 
l'intéressant rapport du R. P. Bour- 
que. on se demande s'il ne serait pas 
à propos de tenir des congrès régio- 
naux aussi dans les petits centres et 
de ne pas s'en tenir exclusivement aux 
grandes paroisses. Des renseigne- 
ments fournis par divers curés, il res- 
sort qu'on pourrait facilement se réu- 
ur dans plusieurs lecalités modestes 
t ce serait tout à l'avantage de 
l'oeuvre poursuivie par ces congrès 


Rapport financier 

Le bilan financier de, l'Association 
au 31 mai 1028 est distribué aux délé- 
gués et M. le Président fournit quel- 
ques explications pour en faciliter la 
lecture. II expose ensuite de façon 
magistrale la nécessité d'augmenter 
les revenus. Il faut que l'Association 
marche et de mieux en mieux, déclarr 
M. Lacerte; pour cela il faut de l'ar- 
gent et plus d'argent. On a fait plu- 
sieurs suggestions essentielles : au 
fonctionnement de l'Association: n 


parlé de congrès régionaux, dass 


tant-visiteur, de cours de 

d'été, d'un nouveau rouage destiné À 
promouvoir le succès des nôtres. Tout 
cela exige plus d'argent. 

Le plus important pour l'heure 


doivent tendre vers la création d'une 
école normale et nous y arriverons en 
donnant plus d'ampleur à 08 cours 


si nous avons À no 
1 t — 


qu'on ne pense. Advenant la recon- 
naissance officielle du français, c'est 
sans doute à l'Association qu'on 
s'adressera pour avoir des instituteurs 
qualifiés. 
teurs d'écoles, des professeurs d'école 
normale. La préférence ira À ceux 
qui auront les meilleures recomman- 
dations. | 

Rien que dans le diocèse de Saint- 
Boniface, il y a 3500 famillés de 
langue française. Avec une moyenne 
de 32.50 pour chacune, cela fait 
$8,750. Si la perception de rautomne 
prochain et celle de 1929 nous don- 
nent cette somme, M. Lacerte peut 
garantir que nous aurogs une école 
normale. Nous pourrions alors cong- 
tituer un fonds destiné à cette fin et 
il se suffirait bientôt à lui-même, 
comme le fait actuellement le fonds 
des prêts aux Normaliennes. 

M. Lacerte conclut à la nécessité 
de maintenir, pour la contribution in- 
dividuelle, l'échelle établie en 1928. 

‘La perception 

Après le diner, la discussion sen- 
gage sur le rapport financier et un 
grand nombre de délégués y prennent 
part. L'échange d'idées porte princi- 
palement sur les obstacles que ren- 
contrent les percepteurs et sur 18 
meilleure manière de procéder. La 


visite du délégué officiel de l'exécutif |; 


pour la perception seulement apparaît 
à plusieurs comme irnisuffisanté. M 
Henri d'Eschambault voudrait que 


l'on profite d'une soirée où d'une oe 


casion quelconque dans chaque pa- 
roisse pour envoyer un représentant 
de l'Association qui ferait connaître 
son travail M A-J-H Dubup sug- 
gère la formation d'équipes qui se 
chstribuerajent les différents districts 
et visiteraient chaque paroisse à une 
date appropriée pour y expliquer 
l'oeuvre de l'Association. Les délé- 
gués sont unanimes à dire que la per- 
ception doit être laissée au cercle 
local et que tout son succès dépend 
de la préparation qui y est apportée 
per les officiers. 


Election de l'Exécutif 

On procède à l'élection des mem- 
bres de l'exécutif. Le comité de no- 
mination a soumis 21 noms de candi- 
dats et le congrès en ajoute quatre 
autres. Le 
Les quatorze élus sont: MM. Henri 
Lacerte, J-A.  Cusson, Louis-Philippe 
Gagnon, Donatien Frémont, J-A. Ma- 
riôn, L-P: Roy, Horace Chevrier. 
J-H-N.  Léveillé, Marius Benoist, 
Narcisse Fournier, Dr J.-J. Trudel, S_- 
A. Nank. rnest Lévéque, W. Ray- 
mand. 


Le dernier numéro au programme 
des séances d'études est la discussion 
et l'adoption des résolutions, dont on 
trouvera la liste ci-dessous: 


II faudra aussi des inspec- | | 
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d'une genre inusité. Tout, dans chaque département, est marqué 

à de très bas prix. 
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suit: x 
Par dérogation aux d 
des articles 2 et 98 de la présente loi, 
les jeunes gens qui, par le fait de leur 
naissance à l'étranger, sont à la fois 
Français et ressortissants d'un pays 
étranger autre que les pays d'Europe 
et les pays limitrophes de la Méditer- 
ranée, sont dispensés du service mili- 
taire’ en temps de pa. s'ils prouvent, |, 
par la production d'un document ofñ- 
ciel, soit qu'ils ont satisfait à la loi 
militaire du pays étranger dont ils 
sont ressortissants, soit que le service 
service militaire obligatoire n'y est 
pas ihatitué. 

Cette mesure a été adoptée par le 

31. Français conservant la nationa-| gouvèrnement français, pour obvier 
lité française et dispensés du service | aux inconvénients de la double natio- 
militaire pour obvier aux .inconvé-| nate. 


D'OR DE LA PAROISSE DE ST-LÉON 
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la loi une nationalité étrangère sont autorisés à 
„ conserver 
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ticnalité et à être relevés ainsi de 
leur > eñvers la * 

Cette résulte 2 
tions de l'article 9 de la loi du 10 
août 1927. Jusqu'à la mise en vi- 
gueur de cette loi, en effet, aucun 
Français ne pouvait répudier la na- 
tionalité française avant d'être déga- 
gé de ses obligations militaires. 

La double nationalité 
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ont satisfait à la loi militaire du pays 
dont ils sont ressortissants, soit que 
le service militaire obligatoire n'y est 
pas institué.” 

Cet amendement dit bien, cepen- 
dant, 


pe 


au 
de" 
püints qui avaient besoin de l'être, au 
pt de la situatioh des Frauçais 
< és et qui sont venus s'établir 
dans certains pays, dont le Canada. 
Les anciennes lois avaient cféé des 
embarras très considérables tant aux 
autorités canadiennes qu'aux immi- 
grants eux-mêmes... Dans le passé, 
en eflet, un Français émigré gardait 
l nattonallté, er à ce titre il était 
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et à ses aides dévoués. Que de trans- 
formations, que d'améliorations de 


coeur il se prête aux désirs légitimes 
toutes sortes dues à son initiativé ef 


dé ses enfants, comment il sait se don- 
ner sans compter avec les fatigues. 
Merci, Monseigneur, pour votre con- 
paternelle, merci pour la 

en cette fête jubilaire. 
Il y a 81 ans que les premiers pion- | n 
niere vinrent planter leur tente sur 
cette fertile montagne de Permbina; 


que le fils d'un Français à 


Usation. Ce qu'il n'est pas possible 
d'admettre. 


obligé de se soumettre au service mi- 
Mtsire obligatoire en France; hien 
% les générations. issues de l'émi- 
…demeuraient françaises à leur 
„ et étaient obligées, elles aussi, 
défaire le service que la France im- 
e à tous ses mationaux. II était 

! dés situations comme celle-ci, 
par exemple: la France, quand elle 
fôbilisait ses troupes, exigeait len- 
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Canadiens tout d'abord, n'ont 
se mobiliser dans les effec- 
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C'est pourquoi le gouvernement 


français, par un autre amendement à 


la loi de nationalité, cette fois, accor- 
de à ses fils à l'étranger le droit d’être 
déliés, s'ils le demandent, de leur ailé- 
geance envers la France, pour ne con- 
server que leur nationalité 
dienne. 

Vaiei l'amendement : 

“2o-—-Le Français meme mineur 
qui, possédant par l'effet de la loi, sans 


cane- 


‘manifestation de volonté de sa part, 


7 — 
Le gouvernement francais vient de | de paix, s'ils prouvent, par la produc- 
corriger, N amendements d'un document officiel, soit qu'ils 


une nationalité étrangère, est auto- 
risé, sur sa demande, par le gouverne- 
ment français, à la conserver.” 

Mais il peut aussi, c'est évident, 
prendre cette nationalité si telle est 


: | sa. volonté. 


U fallait, on en conviendra aussi, 
une forte dose de bonne volonté de la 
part des autorités françaises, pour 
qu'il en soit ainsi, et il fallait, pour là 
même raison, que nos représentants 
canadiens, qui ont plaidé la cause des 
Français du Canada, aient tout le 
talent qu'on leur sait, pour la gagner 
La situation méritait, en effet, l'at- 
tention de nos autorités Les Fran- 
cais sont des immigrants que nous de- 
vrions rechercher, pour le Canada, 
avec plus de persévérance et de per- 
sistance que dans le passé, à cause 
de leurs admirables qualités de colons. 
Et une fois rendus dans notre pays il 
importait grandement . qu'ils écbap: 


au Canada seront dispen- 
— 


Fête d'actions de grâces — Grand'messe pontificale par 
8. G. Béliveau — Sermon par Mgr Jubinville, 
P.D. — Agapes fraternelles 


(Suite) à la société. Nous ne sommes pour- 

Après le banquet, un autre festin, tant pat tout à fait sans gloire sous 
intellectuel celui-là, devait etre donrié ce rapport. Plusieurs des filles de la 
en plein air sur le terrain de Végiise. | Paroisse ont choisi la meilleure part 
Mais le temps d'abord. menaçant avait | en devenant les épouses du Divin Mar 


fini per tourner à la pluie. L'impor-|tre. II y a trois ans, notre église était 
tune visiteuse nous--obliges donc à]|témoin de l'élévation au secerdoce de 
modifier cette partie du programine:}4eux fervenis lévites: l'un, le R. P. 


et ce fut dans la grande salle du cou- 
vent, mise gracieusement à notre dis- 
position par les Rev. Soeurs, qu'eu- 
rent lieu les discours 

Une intéfessante adresse historique, 
reproduite dans une autre colonne de 
ce journal, fut lus par M. Hervé Ron- 
deau, lade M. et Mme Jérémie Ron- 
deau, jubilaires qui vivent encore au 
milieu de nous et qui portent allègre- 
ment le poids de leurs années, * 

Monseigneur notre Archevêque ré- 
pondit paternellement et donna des 
conseils appropriés qui furent bien ac- 
cueillis, Sa Granderr félicita les pa- 
roissiens de Saint-Léon de l'oeuvre ad- 
complie et leur recommanda de rester 


Jubinville, est fils de M. Narcisse Ju- 
binville, paroissien de Saint-Leon: 
l'autre, M. l'abbé Mazué, fils spirituel 
de feu Dom Benoît, de vénérée mé- 
moire, et degotre Père curé, fit une 
grande partie de ses études dans notre 
paroisse. L'année suivante, un autre 
jeune prêtre, M. l'abbé A. Decossé, 
(chantait une de ses premières messes 
ici, chez nous, dans l'église où il était 
né à la vie spirituelle. | 


en- 
tre les paroisses soeurs et la paroisse 
de Saint-Léon, l'esprit de famille qui 
règne parini nous, la généreuse hospi- 
talité des premiers colons, le bon es- 
prit des paroissiens pour le soutien 


de sa puissance d'organisation 


unis et forts, et pour cela anknés de des causes nationales dans les affai- 
cet esprit paroissial, qui est un gage res publiques. 
de prospérité et de succès. | M Jos. Rondeau évoque des souve- 
Mgr Cloutier, en des paroles plei- | nirs historiques toujours intéressants 
nes d'à propos et d'esprit, intéresse | à entendre. ' 
vivement les assistants. Parade historique 
Le’ R. P. Normandin, — | Vers quatre heures et demie, la 
de la belle communauté des Oblats, | pluie cessant, nous eûmes le plaisir de 
dont le R. P. Gladu était membre, | voir passer la parade historique. Des 
nous parla de l'oeuvre paroissialé et|sauvages d'abord, les éciaireurs des 
de ses bienfaits, du rôle qu'elle joue, 


M. l'abbé Saint-Amant, bien que 
pris au dépourvu, sui trouver de ban- 
nes paroles à nous dire et nous donna 
d'excellents goss bien propres à 


priraitive charrette à 


aditelée aur le “Caille de M. 


Nil 


Venaient ensuite le “buggy” print 
„ bann l'élégan: 


50 ans que le Saint Sacrifice commen 
ca à etre dert lei au milieu d'un 
groupement de catholiques déjà nom- 


roisse et récevait comme premier pas- 
teur le Nov. Tusobald Bitche. Eglise 
et presbytère s'élevèrent aussitôt. La 
nouvelle paroisse se développa rapide- 
ment et, le nombre des paroissiens 
allant ant, plusieurs allerent 
s'établir dans des localités voisines, 
qui devinrent à leur tour des paroièses 
fliorissantes; elle envoya meme des 
recrues à plusieurs paroisses naissan- 
tes de la Saskatchewan. Diminuée de 
nombre par ces divers essaimages, elle 
n'en resta pas moins une paroisse so- 
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source de tous les biens, qui u ai visi- 
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